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VITRY-EN-ARTOIS 

Vendredi  11 Novembre 2022 

104ème Anniversaire de l’Armistice 
1914 - 1918 

Intervention Pierre GEORGET 

 

Discours au Monument aux Morts 

 

 

Mesdames, Messieurs, Chers Enfants, 

 

Nous célébrons, ce jour, la fin de la 1ère Guerre Mondiale, un souvenir 

aujourd’hui, plus que centenaire. 

 

C’est aujourd’hui, dans chaque commune, le jour qui commémore 

la fin de l’une des plus grandes tragédies de notre Histoire.  

 

Nous célébrons, la fin de cette première guerre mondiale, un 

souvenir plus que centenaire, nous fêtons le 104ème Anniversaire de 

l’Armistice. 

 

Le 11 Novembre ne doit pas s’éteindre. Il est un morceau de nous-

même. 

 

Aimer la France, c’est accepter son histoire en bloc, il n’y a rien à 

ôter, elle nous est donnée avec la citoyenneté Française. 
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Commémorer le 11 novembre 1918, c’est accomplir notre devoir de 

mémoire vis-à-vis de toutes celles et ceux qui nous ont légué les 

valeurs du courage pour la défense de la Nation et de la 

Démocratie. 

 

Leur courage fera toujours l’objet de notre admiration et de notre 

fierté d’être Français. 

 

Apprenons toujours à profiter du bonheur de vivre dans la Paix. 

Des générations précédentes ont connu 2 guerres, en l’espace de 

30 ans, ma génération n’a connu aucun conflit mondial, sauf la 

douceur de la paix et de vivre dans un Pays libre. 

Dans ces années difficiles de 14-18, chaque famille de France a vu 

un ou plusieurs membres disparaître durant ces années, toutefois, 

dominé par la grande cohésion de la société Française. Cette unité 

exemplaire sera l’outil principal de notre résistance, l’élément 

premier de la Victoire. 

 

Quel courage avaient ces jeunes hommes, ces pères de famille à 

peine trentenaire, ces paysans, ces ouvriers pour un jour suivre les 

ordres, monter en ligne, sortir de la tranchée et se jeter à l’assaut de 

la position ennemie dans le bruit, le feu et sous une grêle de balles. 
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La bataille de la Marne, de la Somme, du Chemin des Dames de 

Verdun, sont des classifications historiques à hauteur des soldats de 

cette guerre. 

Les noms importent peut-être peu, la réalité c’est que le Nord-Est de 

notre Pays fut 4 années durant un gigantesque « abattoir » où la 

jeunesse européenne s’est sacrifiée sans penser que 2 décennies 

plus tard, un autre massacre voulu par la revanche de l’Allemagne 

ensanglanterait encore l’Europe et le Monde.  

L’Armistice, signée le 11 Novembre 1918 entre les Alliés et 

l’Allemagne marquant la fin des 4 années de Guerre, constitue un 

moment clé de la conscience nationale, européenne et mondiale. 

 

« Il ne faut pas penser que le Monde et l’Europe dans lesquels nous 

vivons depuis 78 ans ont acquis la Paix pour toute l’Eternité ». 

 

Les événements dramatiques qui se déroulent chaque jour en 

Ukraine, nous démontre que la paix reste fragile aux frontières de 

l’Europe.  

 

Il est plus facile de faire la guerre, que de préverser la Paix.  

 

La guerre est non seulement haïssable mais qu’en plus, elle n’est 

jamais la solution à d’aucun problème. 

Pour notre beau pays, la France, une paix qui se prolonge bientôt 

depuis 8 décennies. 
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Elle a su garder son unité, pour que la Société garde sa cohésion, il 

faut parler d’histoire, de notre histoire, faire en sorte que chaque 

enfant de France, se réapproprie le passé de sa terre et prenne 

conscience de la grandeur de son peuple, qui fut se défendre et pris 

parfois pour cela, le risque de disparaitre. 

Le Pas-de-Calais a été l’un des départements Français les plus 

meurtris par les Combats. 

Cette guerre a laissé dans nos Communes un certain nombre de 

monuments où sont inscrits les noms de ceux qui l’ont faite, les 

enfants de la Patrie, ceux de notre Commune. 

Ces monuments sont notre responsabilité.  

Les préverser, est l’une des manières d’affirmer notre respect, notre 

reconnaissance. C’est dans la pierre, l’album de famille de tous les 

Français. 
 

Année 1900 :  

 Apparition des premiers monuments aux Morts 
 

Année 1915 :  

 Création du statut  

« Mort pour la France » 
 

Année 1920 :  

 Les monuments aux Morts fleurissent dans tous les villages de 

France. 
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Cette histoire s’éloigne. Elle a et je l’ai rappelé dans mon propos 

introductif, plus d’un siècle d’âge. Elle n’a plus de témoins. 

Un jour dans le calendrier, à la chute des feuilles, on se réunit pour 

dire l’importance du souvenir, la nécessité impérieuse du lieu, aussi 

tenu soit-il, qui nous lie à ces hommes en uniforme bleu horizon qui 

n’ont jamais revu cette place du village ou de leur ville. 

Le rituel va au-delà. Il est l’affirmation du rapport charnel que nous 

devons à notre République, tout simplement, à notre France que 

nous aimons. 

 

Retrouvons-nous toujours à cette date.  

 

Elle est une leçon d’histoire annuelle, qui par-delà les générations, 

nous rapproche et proclame à nos enfants, qu’ils ne sont pas de 

n’importe où, qu’ils ont la chance d’être dans un grand pays et d’être 

dans un grand peuple, qui a su se battre pour notre LIBERTE. 

 

Vive la France, Vivre la Paix. 

 


